La Compagnie Atelier de l’Orage et le Théâtre de l’Enfumeraie

 présentent
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La Mégère et le Militaire

d’après

 William SHAKESPEARE
SPECTACLE DE TRETEAUX 

Avec le soutien de la DRAC Ile de France, du Conseil Régional des Pays de Loire, des Départements de l’Essonne et de la Sarthe, des Communes d’Allonnes, Itteville et Vert le Petit, de l’ADAMI et de l’Anpe de Yerres – Antenne Culture Spectacle.
« Il a été dit en haut lieu que le théâtre mourait de sa propre mort …

Mais des hommes et des femmes le ramènent à l’essentiel : un créateur porteur d’un monde, des comédiens qui vivent ce monde et un public qui le découvre et le vit avec eux». 

Jean Dasté

Le Projet
Depuis respectivement 15 et 20 ans, héritiers discrets mais fidèles des pionniers de la décentralisation dramatique, la Compagnie Atelier de l’Orage et le Théâtre de l’Enfumeraie mènent chacun à leur manière un travail de proximité dans les petites communes rurales du Sud-Essonne et dans les cités ouvrières d’Allonnes et de la banlieue du Mans. 

Ensemble, nous partageons la même générosité d’un Théâtre Populaire authentique, d’un théâtre qui ne craint pas de prendre le risque de sortir des sentiers battus de l’Institution pour aller à la rencontre des publics dans un esprit d’ouverture et de partage.

Aujourd’hui, en réponse à la triple crise : de l’intermittence, de la production et de la diffusion, nous avons décidé d’unir nos forces et de mutualiser nos moyens et richesses autour de la création d’un spectacle commun : La Mégère et le Militaire, d’après « La Mégère apprivoisée » de W. Shakespeare.

Ce spectacle réunira six comédiens (trois de chaque compagnie) sous la direction de Pascal Larue (metteur en scène du Théâtre de l’Enfumeraie), assisté de Gilles Cuche. 

Spectacle de « Tréteaux » doté d’un dispositif scénique autonome (scène et gradins), il pourra être joué dans les théâtres, mais également « hors les murs » dans des lieux non-équipés et en plein air.
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Note d’intention

du metteur en scène

La "Mégère apprivoisée" est une pièce sauvage. On y voit s'affronter un homme et une femme dans toute la violence de la fureur animale. Et pour que cette "mégère" se laisse apprivoiser, il lui faut un homme à sa mesure, un homme qui sache se battre sur son terrain: l'humour cinglant, la ruse, le verbe cru et direct et, au détour d'un combat, la tendresse. 

A ce jeu, tous les coups sont permis.

La farce de l'amour est cruelle et délicieusement drôle.

Le  Mythe

Pourquoi la Mégère Apprivoisée, cette farce de jeunesse à l'apparence grossière, est-elle devenue un mythe aussi célèbre que "Roméo et Juliette" dans l’œuvre Shakespearienne ?  Pourquoi a-t-elle fait régulièrement l'objet d'adaptations diverses pour le théâtre, la télévision ou le cinéma ?

Certainement que la violence verbale et physique, énorme, incroyable et crue qui se joue entre un homme et une femme (et qui nous fait hurler de rire; dans cette pièce, on se sourit pas, on doit se tordre les côtes) nous fascine et nous renvoie à la profondeur du rapport des sexes.

Que "cette femme", ce monstre, puisse terroriser tous les hommes de la pièce et qu'il s'en trouve un, un jour, pour lui résister et l'apprivoiser, nous voilà enfin rassuré de nos vieilles peurs.

Dans la pièce de Shakespeare, le tyran masculin l'emporte par la soumission totale de la femme, morale de l'époque oblige, et il ne se trouve rien ni personne pour rassurer les vieilles peurs féminines face à l'ogre masculin. Reste que malgré l'évolution des mœurs, le conflit homme-femme, la peur de l'ogre et de l'ogresse, le désir charnel comme moteur de cette peur et de ce conflit restent entiers.

La Mégère, ce volcan qu'il faut éteindre, continue d'être un archétype alimentant les fantasmes masculins et le Macho, le soldat avec sa grande épée, hante encore les frayeurs et les rêves des dames de notre temps. Ils alimentent les conversations grivoises, les ricanements adolescents ou les blagues des mariages, des banquets et des fins de soirées.

La force du mythe Shakespearien est de transformer notre petite facilité, souvent vulgaire à se moquer de "ces choses là" dans le mépris de l'autre, en une machine à rire, un hymne à la bonne santé, un théâtre brut qui ne s'embarrasse pas de préjugés mais qui embrasse la vie avec passion pour satisfaire ensemble un sain et vigoureux besoin de plaisir.

L’Adaptation

Il y a des oeuvres dont les thèmes, les mythes sont universels mais dont les formes datent. La Mégère, à mon sens, fait partie de celles-là. Tant la langue que la construction dramatique et la morale de la pièce se confondent trop avec les besoins précis d'une époque. La force du thème central, la Mégère et son tyran, se perd dans le texte Elisabéthain dans toute une série d'intrigues secondaires et de référence langagière d'une époque perdue pour nous.

Le célèbre film, avec Richard Burton et Elisabeth Taylor, qui transpose l'histoire en Irlande contemporaine, a certainement bien plus assuré la mémoire du thème Shakespearien que la pièce d'origine.

Il nous a donc semblé nécessaire de prendre Shakespeare non pas au pied de la lettre mais dans son formidable génie dramaturgique, c'est-à-dire sa capacité à bricoler à partir de matériaux pris chez d'autres, une pièce répondant à la culture de son temps tout en touchant dans le public des zones sensibles : là où ça chatouille et là où ça fait peur.

Notre Mégère sera donc "moderne".

Le Synopsis

Elle n'est plus, comme chez Shakespeare, sous l'autorité d'un père. Son père est mort et, pendant quinze ans, elle a élevé seule sa jeune sœur.

Celle-ci s'avère coquette et sensible aux charmes masculins, ce qui à le don d'exaspérer sa tutrice de sœur qui voue au genre humain, et aux hommes en particulier, une haine féroce.

"Comment se débarrasser de cette chipie pour courtiser librement la jeune sœur" se demandent les prétendants de cette dernière ? Car l'aînée séquestre littéralement sa cadette et provoque chez tous ces hommes une frousse incontrôlable.

Et bien c'est simple! Trouver le mâle, l'Hercule, le guerrier qui va leur tirer cette épingle du pied.

Il s'en trouve un justement, un ex-soldat promu par les comploteurs, Capitaine. Et la guerre peut commencer ; un formidable jeu de séduction à l'échelle de ces titans. Tous les coups sont permis pour notre grand plaisir de spectateurs.
Et si finalement, l'homme séduit et apprivoise sa Mégère, c'est pour s'apercevoir qu'il n'est pas quitte, à vie, de sa victoire momentanée, que les ressources de cette femme sont inépuisables et que, peut-être, cette guerre réelle peut devenir une guerre pour rire, qu'il peut s'avérer plus judicieux de casser ensemble la vaisselle pour s'aimer plutôt que de se soumettre dans l'amertume et la peur à la tyrannie du désir d'amour.
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Le Spectacle
Notre scène sera un vieux plateau mobile tout en bois bordée de vieux rideaux  qui se déplie et permet un espace de jeu sur deux niveaux. Les spectateurs seront installés sur un petit gradin démontable autour de l’aire de jeu.

Toute l’action et la mise en scène seront centrées autour du couple Petruchio/Katharina. Ces deux là sont les moteurs d’un vrai combat…. Combat de boxe. Combat de catch. 

Quelles que soient les formes de jeu utilisées, cette lutte doit nous apparaître vraie, crédible et réelle transformant notre petite facilité, souvent vulgaire à se moquer de "ces choses là" dans le mépris de l'autre, en une machine à rire, un hymne à la bonne santé.

Un théâtre brut qui ne s'embarrasse pas de préjugés mais qui embrasse la vie avec passion pour satisfaire ensemble un sain et vigoureux besoin de plaisir. Un Théâtre total où la musique, le chant et la danse accompagnent le jeu très physique des acteurs.
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La Compagnie

 Atelier de l’Orage

La Compagnie Atelier de l’Orage, dirigée par Gilles CUCHE, est  implantée dans le sud rural du département de l’Essonne depuis 1990. 

Soutenue par la DRAC Ile de France, le Conseil Général et les communes de Vert-le-Petit et Itteville elle y mène un travail d’implantation et de diffusion et y  a développé au fil des ans un projet artistique personnel, festif et convivial, mêlant théâtre, musique et conte. 

En quinze ans, elle a crée une dizaine de spectacles originaux :

· Spectacles-Fête : Ubu – Farce poétique  ;  Ulysse – Mascarade poétique 

· Spectacles-Cabaret : Fabulazzo  et  Voyage en Yiddishland 

· Spectacles-Déambulatoire : La Balade de Lôn  d’après  A. Lebraz

· Petites Formes : Les Baraques  d’après l’Alchimiste de P. Coelho ; 
                                  La Merveilleuse Histoire du Prince Siddhartha.
« L’essentiel est de se trouver un territoire. » Telle est la philosophie de Gilles Cuche, directeur de l’Atelier de l’Orage. « Après, prendre le temps d’aller à la rencontre du public » (…) dans les granges, gymnases ou cours de ferme. Et pourquoi pas chez l’habitant ! La fidélité du public prouve la qualité de la démarche. A suivre.










TELERAMA - Oct. 2002

(Supp. Sortir – Spécial Essonne)

Depuis trois ans, parallèlement à son activité de création, elle mène une mission de médiation culturelle en Centre-Essonne, accueillant chaque année une compagnie en tournée dans le cadre des « Hivernales », manifestation intercommunale soutenue par le département.

Le Théâtre de 

l’Enfumeraie

A Allonnes, en bordure de la rivière Sarthe, loin du bruit et de la violence des grandes villes… une vieille ferme, un Théâtre. 

C’est là que depuis 20 ans, la ville héberge : Le Théâtre de l’Enfumeraie.

Soutenus par la commune d’Allonnes, le département de la Sarthe, la Région et la DRAC des Pays de la Loire, Pascal Larue et son équipe  ont développé un projet artistique atypique alternant : 

· Spectacles de Conte : Histoires de Mentir, La Roulotte…

· Pièces du répertoire : En Attendant Godot, La Cerisaie…
· Créations originales: Gros plant, La Voix des oubliés… en relation étroite avec le travail de proximité mené dans une cité voisine.

« Au Théâtre de l’Enfumeraie, l’acteur est l’outil essentiel. Le dépouillement est ici une règle. Mais dans une société de richesses gaspillées, la pauvreté des moyens n’est pas seulement une règle, c’est une réponse. »

Parallèlement, Le Théâtre de l’Enfumeraie est également porteur d’une activité culturelle importante à l’échelle de sa région : Festival de la Parole, Forum du Théâtre, Stages de formations professionnels pour comédiens, Classes spécialisées Option Théâtre…. 

Enfin, plusieurs fois par an, la compagnie met son outil à disposition d’autres équipes artistiques pour des « Résidences de création » de plusieurs semaines.

Fiche Technique

DISTRIBUTION 
Adaptation et Mise en Scène : Pascal LARUE

Interprètes : Hernán BONET, Sylvain GAGNIER, Annie HAMELIN, 

       Lionel LARROUQUERE, Virginie PICARD  et Elodie BOULARD

Costumes et Décors : Marielle LEFAUCHEUX

Lumières : Florent  AVRILLON

DURÉE : 2 heures 30 environ
CONDITIONS TECHNIQUES
· Scénographie modulable : intérieur, extérieur, chapiteau… 

· 1 jeu d’orgues 24 voies (2kw par voie, 2 préparations), 20 PC 1000 W, 5 multipaires… (à préciser)

· Montage et démontage : 1 service avec 2 techniciens


(
Pour plus de renseignements, nous consulter

CONDITIONS FINANCIERES
1  représentation



3 500€ HT

2 représentations (même lieu)


5 000€ HT 


(
Défraiements : nous consulter
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Pour nous contacter 
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	Théâtre de l’Enfumeraie

Rue Georges Bizet – 72700 Allonnes

( 02 43 80 40 08  - ( 02 43 80 38 60 -( theatre.lenfumeraie@wanadoo.fr
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	Compagnie Atelier de l’Orage

6, rue du Général Leclerc - 91710 Vert-le-Petit

( 01 64 93 26 94 - ( 01 64 93 51 45 -  ( orage@free.fr  -  http://orage.free.fr


